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Chères donatrices, chers donateurs

   Non-violence XXI vient d’éditer une excellente brochure intitulée « Pourquoi la non-violence est-elle 
révolutionnaire ? » qui a reçu le soutien du groupe des Verts au Parlement européen. 

   Coordonnée par Johann Naessens, elle se présente comme « un guide pour mieux comprendre la non-
violence et battre en brèche les idées reçues ». À l’heure où les Black Blocs veulent imposer la violence 
dans les manifestations, où un mauvais livre d’un anarchiste états-unien tente de faire croire que la 
non-violence protège l’État, la brochure évoque le processus de désarmement de l’ETA initié au Pays 
basque par un collectif de citoyens, explique les ressorts de la stratégie non-violente, cite Martin 
Luther King, Albert Camus, Jean-Marie Muller, et présente une très intéressante interview de José 
Bové.

    En fin de brochure, la « Lettre ouverte à ceux qui veulent vraiment changer les choses » explique :   
« Nous arrivons à un moment charnière de l’histoire où chacun de nous est placé devant ses propres 
responsabilités. Le choix est simple en réalité. Soit nous changeons de cap et nous essayons collectivement 
de construire un autre modèle de société. Soit nous ne changeons rien et nous condamnons les générations 
futures. Les luttes sociales et climatiques actuelles témoignent de cette puissante volonté de changement. 
Mais elles témoignent aussi d’une colère vive, et nous ne voudrions pas que celle-ci se transforme en 
une explosion de violence. C’est pourquoi Non-violence XXI et tous ses membres se sont engagés depuis 
quelques mois dans une campagne de promotion des méthodes d’action non-violente. (…) 
Mais pour mener cette campagne ambitieuse et nécessaire, pour continuer à soutenir des projets forts, 
l’association Non-Violence XXI a besoin de vous. Car notre énergie, notre volonté, notre détermination à 
faire de la non-violence un outil et une philosophie à la portée de tous les citoyens, ne pourront prendre 
leur pleine mesure qu’avec votre soutien. »

   Engagé depuis plus de 45 ans dans des organisations qui s’attachent à promouvoir la résolution 
non-violente des conflits au niveau de l’action, de la recherche et de la publication, j’ai été élu en avril 
Président du « Fonds de dotation pour une culture de non-violence ». Cette structure, assimilable 
à une Fondation, a été créée en 2010 par l’association Non-violence XXI. Le Fonds de dotation est 
autorisé à percevoir des legs (qui prennent effet après décès) et des donations (de son vivant). Les 
fonds, titres, immeubles, capitaux d’assurance-vie ainsi donnés le sont avec exonération totale des 
droits de succession. Le Fonds a déjà reçu et doit recevoir des legs, il est notamment engagé dans 
une action de communication auprès des notaires.

   Non-violence XXI finance des projets d’éducation, d’action, de formation, et notamment la formation 
et l’envoi de volontaires pour des missions d’intervention civile de paix sur des lieux de conflits: 
protection de personnes menacées, interposition, médiation. 

N’hésitez pas à faire passer le message dans votre entourage !
				  

Étienne Godinot,
Président du Fonds de dotation 

pour une culture de non-violence
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Non-violence XXI 
informe ses donateurs !

66% des dons 2019 seront bien 
pris en réduction de vos impôts 
en 2020 ! Le prélèvement à la 
source en 2020 ne modifie pas 
le calcul des 66% de réduction 
d’impôts.



La   non-violence   avance   grâce   à   vos   dons…
Grâce à votre générosité, NVXXI soutient de nombreux projets en 2019. En voici quelques exemples :
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Gandhi International : Pour que 
vive la Terre - La caravane des 
alternatives urbaines et rurales 
(2000 €)

Association Silence : Nourrir le débat 
et la réflexion non-violente autour de 
Jai Jagat (4 800 €)

En septembre 2020 l’association Silence 
produira et diffusera un dossier spécial de 
la revue sur la marche mondiale pour un 
monde plus juste Jai Jagat 2020 («la victoire 
du monde»). Ce numéro (5 000 exemplaires) 
sera adressé aux abonnés de la revue. 3 000 
exemplaires supplémentaires seront distribués 
gratuitement lors de la marche Lyon – Genève 
ainsi que lors du rassemblement à Genève. 
Ce dossier sera réalisé en lien avec d’autres 
mouvements qui soutiennent la marche. Dès le 
début de 2019, des articles relatifs à Jai Jagat et 
à la non-violence seront publiés régulièrement 
dans la revue ainsi que sur le site internet de la 
revue afin de constituer une ressource en ligne 
sur ces sujets. 

Plus d’infos: https://www.revuesilence.net/

ANV-COP21 : Engager le temps du 
sursaut et de l’action (6 000 €)

Continuité du projet lancé lors de la COP21. Les 
années à venir étant décisives pour la bataille 
climatique, ANV souhaite faire passer le mouve-
ment citoyen ANV-COP21 à l’échelle supérieure. 
Il s’agit de faire monter en puissance la mobi-
lisation générale en intensifiant le maillage du 
territoire et en assurant une coordination tou-
jours plus efficace. 

Plus d’infos: https://anv-cop21.org/

Suite du projet financé et consolidé de 2014 
à 2018 et volonté désormais de prioriser deux 
axes majeurs : 
1) consolider le projet. En 2018 PBI Kenya a en-
fin réussi, au bout de plusieurs années, à se faire 
enregistrer et reconnaître légalement comme 
une ONG au Kenya, ce qui implique beaucoup 
de complications administratives (d’un point 
de vue des ressources humaines et des visas 
des bénévoles notamment) ; 
2) soutenir sur la durée les défenseurs des 
droits humains (DDH) kényans en continuant 
les accompagnements formels envers les orga-
nisations locales et en élargissant le réseau de 
soutien au niveau national et international.

Plus d’infos: https://pbi-france.org/

Caravane qui doit se déplacer dans six pays 
(Sénégal, Mauritanie, Maroc, Espagne, Suisse et 
France) au printemps 2020 et effectuer une dou-
zaine d’étapes dans l’objectif de créer un espace 
de rencontre pour la diffusion et le partage d’ac-
tions porteuses d’espoir. Idée : faire connaître et 
partager les solutions alternatives pour tendre 
vers un changement en profondeur de la socié-
té. Le projet sera soutenu par des organisations, 
des artistes, des militants locaux et nationaux 
déjà actifs dans la diffusion de clefs de transfor-
mation dans toute la France.

Plus d’infos: http://gandhiinternational.org/fr/
item/214-caravane-pqvlt.html

Un été non-violent 
avec les organisations
 financées par NVXXI

CAMP CLIMAT 
Du 31 juillet au 11 Août 

à Kingersheim 
(Haut-Rhin)

Organisé par ANV-COP21, Alterna-
tiba et Les Amis de la Terre :

Le camp climat est la prochaine 
étape afin de s’inscrire dans une 
dynamique de construction d’un 
monde juste et soutenable et évi-
ter le chaos climatique qui menace. 
10 jours de formations pour se pré-
parer aux mobilisations futures: 
action non-violente, communica-
tion, stratégie, fabrication de ban-
deroles… Avec les acteurs du mou-
vement climat, on se forme pour  
changer le système ensemble.

Inscriptions ouvertes depuis le 
29 avril.

Site internet : anv-cop21.org

Formations de l’Arche de 
Saint-Antoine

L’Arche de Saint-Antoine propose 
des formations à la non-violence :

Du 8 au 12 juillet: Communication 
non-violente. 

Du 20 au 23 août: 
- Un temps ludique et inspirant en
  famille, des Jeux coopératifs pour 
  une culture de la non-violence
- Atelier de parents, des outils
  de communication bienveillante
  pour prendre soin de la relation et 
  construire l’estime de soi

Site : arche-de-st-antoine.com

Pour nous contacter :

Non-Violence XXI
47 avenue Pasteur 
93100 Montreuil

01 45 48 37 62
coordination@nonviolence21.org

PBI Kenya : Accompagnement pro-
tecteur de défenseurs des droits de 
l’Homme au Kenya (4 000 €)

Non-Violence XXI est très fière d’accueillir trois nouvelles 
personnalités membres : 

- José Bové : ancien paysan et syndicaliste, militant alter-
mondialiste, député européen de 2009 à 2019.
- Kaddour Hadadi : musicien et romancier engagé, plus 
connu sous le nom de HK (& les Saltimbanks).
- Ogarit Younan : Sociologue libanaise et cofondatrice de la 
première université pour la non-violence en 2009 (AUNOHR).

José Bové et HK lors d’une 
action non-violente en 2015

Ogarit Younan à l’université 
de la non-violence au Liban
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« Sanctions et respects » 
Non-Violence XXI 
relit l’actualité…

Actualité de la non-violence

 Respects pour Edmond Si-
meoni qui, 20 jours avant de mou-
rir (14 décembre 2018), écrivait sur 
son blog: « n’oubliez jamais que la 
liberté seule guide nos pas, inscrits 
dans le droit, que la lutte exclusi-
vement démocratique est néces-
saire, capitale, et que la non-vio-
lence est notre arme absolue. »

Sanctions pour irresponsa-
bilité à Maxime Nicolle alias Fly Ri-
der sur Facebook et gilet jaune re-
vendiqué : « j’appellerai pas (sic) à 
la non-violence, j’appellerai pas 
(re-sic) à la violence. J’appelle plus 
à rien. … »

 Mais respects pour une autre 
gilet jaune, Priscillia Ludosky, qui a 
lancé un appel à un grand sit-in sur 
le Champ-de-Mars, à Paris, en dé-
clarant à Reporterre le 2 mars 
2019: « vous aurez toujours des 
personnes qui iront « tout péter » 
ou diront des choses incorrectes et 
extrêmes. […] il faut dénoncer ces 
agissements et les punir. Mais je 
trouve dommage qu’on les utilise  
pour décrédibiliser le mouvement 
dans son ensemble. »

En 2019, Non-Violence XXI s’engage dans une grande 
campagne pour répondre aux critiques sur la non-violence 

Depuis deux ans, la traduction d’un vieux livre d’un anarchiste américain, Peter Gelder-
loos (2006), intitulé « Comment la non-violence protège l’Etat » fait un tabac sur internet 
et vient faire écho aux difficultés rencontrées par les acteurs non-violents dans leurs 
actions : débordements violents à Bure (après ceux de Notre-Dame des Landes), inter-
ventions des Black blocs dont certains ne sont pourtant pas opposés à l’usage de la 
non-violence, et montée en puissance de l’idée de « complémentarité des tactiques »… 
Si certaines critiques méritent d’être entendues, la non-violence n’ayant jamais eu voca-
tion à donner des leçons aux autres mais plutôt à proposer une réflexion collective et 
constructive sur les moyens les plus adaptés et les plus efficaces pour créer les condi-
tions d’un changement, nombreuses sont celles qui véhiculent des idées reçues sur la 
non-violence. Cela nous paraît dangereux et nous a incité à réagir en lançant une grande 
campagne afin d’une part de répondre à ce qui nous semble être des  contre-vérités, 
d’autre part de mettre davantage en lumière des aspects méconnus de la non-violence. 
Ce projet, imaginé en octobre dernier, prend encore plus d’importance avec la survenue 
des « Gilets jaunes » en novembre 2018 et les luttes sociales et climatiques qui se sont 
intensifiées. 

Dans cette optique, nous avons récemment lancé plusieurs initiatives :

- Édition de la brochure « Pourquoi la non-violence est-elle révolutionnaire ? » ;
- Diffusion d’une lettre ouverte « À tous ceux qui souhaitent vraiment changer les 
  choses… » ;
- Événements publics et causeries citoyennes afin d’échanger tous ensemble ;
- Conférences gesticulées ;
- Édition d’un mini-guide sur le potentiel de la non-violence en matière de lutte ;
- Intensification des formations aux méthodes d’action non-violente. 

Notons que cette campagne a été rendu possible grâce au soutien de la fondation 
Un Monde Par Tous, partenaire de longue date de Non-Violence XXI, et à une subven-
tion européenne obtenue grâce au député européen José Bové (retrouvez son interview 
page 4) et au groupe parlementaire Les Verts / ALE. 

Si vous souhaitez en savoir plus sur la campagne ou nous soutenir sur ce projet, rendez-
vous sur: http://nonviolence21.org/ 

Un point sur les comptes 2018 

La croissance des dons observée en 2017 (+7%) s’est poursuivie (+10%). Elle concerne tous nos fonds : éducation, intervention civile 
de paix et formation à l’action non-violente. Le nombre de donateurs effectifs en 2018 a également augmenté et, surtout, le « don 
moyen » est passé de 115 € en 2015 à 135 € en 2018. Non-violence XXI a pu distribuer 95 800€ en 2018 aux projets non-violents 
auxquels il faut ajouter une part communication (14 000€) qui concerne des projets pris en charge par NVXXI. Précisons qu’une 
subvention exceptionnelle de la fondation Un monde par tous a permis de faire face aux dépenses de développement engagées.

Respects atomiques que nous 
joignons à ceux d’ICAN, prix 

Nobel de la paix 2017, pour l’Afrique 
du sud qui a ratifié, le 25 février der-
nier, le TIAN (Traité d’interdiction 
des armes nucléaires). L’Afrique du 
sud est le seul pays autrefois doté 
de l’arme nucléaire à y avoir renon-
cé; un bel exemple pour la France...
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Les personnalités soutenant  
Non-Violence XXI

Guy Aurenche, Jean-François Bernardini, Maria 
Biedrawa, Simone de Bollardière, José Bové, Marie-
Pierre Bovy, Bernard Clavel †, Christian Delorme, Jean-
Noël Etcheverry dit «Txetx», Isabelle Filliozat, Kaddour 
Hadadi, Françoise Héritier †, Stéphane Hessel †, Yazid 
Kherfi, Léon Maillé, Christian Mellon, Edgar Morin, 
Jean-Marie Muller, Bernard Quelquejeu, François Roux, 
Jacques Sémelin, Jacques Stewart, Marysette Tarlier,  
Jean-Pierre Vernant †, Paul Virilio, Maryse Vaillant †, Ogarit 
Younan.

Les organisations non-violentes membres 
de Non-Violence XXI

L’Association pour la Communication Non-
Violente (ACNV), le mouvement Action Non-
Violente - COP21 (ANV-COP21), l’association 
Alliance Citoyenne, la revue Alternatives Non-
Violentes (ANV), la fédération des Amis de la Terre, 
la Boîte Militante, le Centre de ressources sur la 
non-violence de Midi-Pyrénées, la Coordination 
pour l’Action non-violente de l’Arche (CANVA), 
l’association Génération Médiateurs, les Instituts 
de recherche et de Formation du Mouvement pour 
une Alternative Non-violente (IFMAN), l’Institut 
de recherche sur la Résolution Non-violente 
des Conflits (IRNC), le Mouvement pour une 
Alternative Non-violente (MAN), le Mouvement 
International de la Réconciliation (MIR), la section 
française des Brigades de Paix Internationales 
(PBI), la revue Silence.

Les fondations partenaires
Non-Violence XXI est soutenue par la Fondation de France 
et la Fondation Un monde par tous. 

Non-Violence XXI est membre de la Coordination  pour 
l’éducation à la non-violence et à la paix.

Non-Violence XXI
47 avenue Pasteur

93100 Montreuil
tél. : 01.45.48.37.62

coordination@nonviolence21.org
www.nonviolence21.org

Lettre aux donateurs
semestrielle et gratuite

Rédaction et mise en page
	                Johann Naessens

Flash sur…
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José Bové et son engagement non-violent

Entretien réalisé avec José Bové, militant altermondialiste non-violent et 
député européen depuis 2009 au sein du groupe Les Verts / ALE
On connait vos engagements sur la 
souveraineté alimentaire, votre com-
bat anti-OGM et altermondialiste. 
On connait moins votre engagement 
non-violent. Pouvez-vous nous en 
dire quelques mots ?

Je suis arrivé à la non-violence par l’ob-
jection de conscience et l’action collec-
tive. J’ai commencé à militer dans l’après 
68, époque à laquelle de nombreux mi-
litants avaient une vision «romantique» 
de la révolution et étaient très influencés 
par la figure du «Che». Pour ma part, j’en 
suis vite arrivé à la conclusion que l’on 
ne pouvait pas lutter contre les armes 
avec les mêmes moyens. C’est une stra-
tégie perdante dans 99 % des cas. J’ai 
donc essayé de comprendre comment 
agir autrement et je suis allé à la ren-
contre de militants comme ceux de la 
Communauté de l’Arche ou du MDPL 
(Mouvement pour le Désarmement la 
Paix et la Liberté). Je suis ensuite entré 
dans un groupe de soutien aux objec-
teurs de conscience à Bordeaux puis 
dans un groupe de recherche et d’ac-
tion non-violente. A travers ce réseau, 
j’ai pu prendre part à la lutte du Larzac. 
J’y ai rencontré des figures françaises de 
la non-violence comme Lanza del Vasto, 
Jean-Marie Muller ainsi que d’autres 
militants du MAN (Mouvement pour 
une Alternative Non-violente). Parallèle-
ment, j’ai lu des auteurs comme Gandhi 
et Luther King bien sûr mais aussi Lanza 
del Vasto ou Tolstoï. J’ai également eu 
la chance de rencontrer des penseurs 
comme Jacques Ellul ou Bernard Char-
bonneau dont la réflexion globale sur 
l’écologie m’a beaucoup influencé.

Le débat est vif actuellement entre 
ceux qui prônent la violence comme 
moyen de lutte, ou qui appellent à 
la diversité des tactiques, et les mili-
tants non-violents. Que diriez-vous à 
ceux qui s’interrogent aujourd’hui ?

Je ne crois pas à la diversité des tac-
tiques. Le problème si on décide de 
mener une action violente «à côté» 
d’une action non-violente, c’est que 
l’on pervertit toute la stratégie non-vio-
lente. Même une part infime d’action 
violente dans une action non-violente 
de masse suffit pour que l’ensemble de 
l’action apparaisse comme violente. Le 
danger étant ensuite que la logique de 
la violence l’emporte dans les moyens 
d’action et au final dans la définition 
des objectifs. On peut peut-être ren-
verser l’adversaire mais je ne crois pas 
que l’on puisse avoir une perspective 
de transformation sociale sur du long 
terme. C’est toute la question de la fin 
et des moyens. L’essentiel, c’est que cha-
cun comprenne qu’il est de son intérêt 
d’adopter une méthode d’action non-
violente. La lutte du Larzac en est un 
parfait exemple. Beaucoup de paysans 

engagés dans ce combat ne connais-
saient pas la non-violence. Or, pour 
avoir une chance de gagner, tout le 
monde a vite compris que le meilleure 
option était la stratégie non-violente. 

Et par rapport à l’urgence climatique? 
Dans les critiques faites à la non-vio-
lence revient souvent celle liée à la 
temporalité. Avons-nous vraiment le 
temps d’être non-violents ?

Je retourne la question. En quoi un pro-
cessus violent ferait mieux et plus vite 
qu’un processus non-violent ? S’inscrire 
dans une logique violente ne garan-
tit rien de ce point de vue. Et qui peut 
dire où s’arrêterait une telle escalade ? 
Bien sûr, le réchauffement climatique 
nécessite que l’on agisse vite et bien. 
Cela ne veut pas dire que nous devons 
faire n’importe quoi. Changer les choses 
demande un minimum de temps sauf à 
instaurer une dictature. L’enjeu n’est pas 
tant d’agir vite que de comprendre vite. 
Comprendre qu’il nous faut opérer un 
virage majeur. Pour cela, il faut encore 
travailler sur la prise de conscience 
collective du problème. Car nombreux 
sont ceux qui n’en ont pas encore pris la 
mesure. Il s’agit d’un problème global. 
Notre rôle de militants non-violents est 
donc de le rendre plus concret en inten-
sifiant les actions au niveau local. Mais 
cette lutte doit aussi être menée par 
l’Union Européenne ce qu’elle pourrait 
faire par exemple en assumant une non-
coopération économique internatio-
nale. Pour convaincre les États de suivre 
cette voie, la seule option est d’amplifier 
les actions de masse, comme celle orga-
nisée à la Défense en avril 2019, c’est-
à-dire entrer dans une phase active de 
sensibilisation des citoyens. Ensuite 
seulement nous pourrons lancer une 
phase opérationnelle de lutte contre les 
multinationales.

Pensez-vous que la non-violence soit 
un processus révolutionnaire ?

Tout dépend de ce que l’on entend par 
révolutionnaire. Pour ma part, j’ai plu-
tôt tendance à parler de «transforma-
tion radicale». La non-violence comme 
moyen de lutte est à mon sens la seule 
force capable de transformer la société 
avec la participation du plus grand 
nombre, sans tomber dans le sempiter-
nel écueil d’un pouvoir remis aux mains 
d’une avant-garde «éclairée». Je suis 
très admiratif des luttes menées par les 
mouvements amérindiens qui posent 
comme base le concept de «bien vivre», 
c’est-à-dire vivre en harmonie avec la 
nature et avec l’ensemble de l’huma-
nité. C’est selon moi la définition même 
d’une révolution non-violente, or cet 
objectif me semble totalement inattei-
gnable par des moyens de coercition ou 
de domination d’une majorité réduite.


